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NOYON
« L’hôtel de ville fut

incendié le 26 mars 1918
avec sa bibliothèque

et ses archives »

La monographie de Maxime de Sars est
divisée en 3 parties. Dans la première, inti-
tulée Des origines à la guerre de Trente
Ans, l’auteur évoque, avec un foisonnement
de détails considérable, l’époque de
Noviomagus (vestiges de la préhistoire,
période gauloise, celle des Véromandues,
et la conquête romaine...) ; puis l’évêché
(saint Médard et saint Éloi...), l’importance de
la cité à l’époque des Carolingiens et les
invasions des Normands (IXe siècle), ainsi
que la cathédrale (on en édifia cinq, du VIe

au XIIIe siècle) et son chapitre ; il fait ensuite
revivre la commune (1108, confirmée par
Philippe-Auguste en 1181) et la place forte
(guerres contre la Flandre et guerre de Cent
Ans), avant d’en venir à Calvin et au calvi-
nisme, aux guerres contre l’Autriche (pillage
de la cité en 1552), aux affrontements reli-
gieux (Noyon soutient la Ligue en 1589, mais
capitule devant Henri IV en 1591). La
deuxième partie, qui nous conduit de la
guerre de Trente Ans à celle de 1914-1918,
nous montre d’abord Noyon la sainte, une
ville de robes aux XVIIe et XVIIIe siècles, puis
l’œuvre de la Révolution (calme de la cité,
district divisé en 9 cantons, abolition de la
féodalité, contribution patriotique...) et Noyon
au XIXe siècle, ville de souvenirs et de
garnison... La troisième partie étant consti-
tuée par de très importants Appendices, la
citation des Sources et l’Index alphabétique.

Noyon la sainte,
une ville de robes aux
XVIIe et XVIIIe siècles

HISTOIRE DE LA VILLE DE

À  TRAVERS L’HISTOIRE

Cité de saint Éloi (il y fut évê-
que en 641) et ville natale
de Calvin (1509-1564), Noyon

(autrefois Noviomagus Veromanduorum)
est la seule commune de l’Oise à possé-
der le label de Ville d’art et d’histoire ;
située à 24 km de Compiègne, 50 de
Laon, 60 d’Amiens et 100 de Paris, elle
apparaît à ses visiteurs à la fois comme
une agglomération dynamique (mar-
ché aux fleurs en mai et aux fruits

rouges en juillet, festival des cathédra-
les en septembre...) et comme une
localité d’une grande richesse archi-
tecturale : cathédrale des XIIe et XIIIe

siècles aux magnifiques dépendan-
ces (salle capitulaire, cloître...) et hôtel
de ville des XVe et XVIe restauré, sans
oublier les musées de Calvin et du
Noyonnais. Elle fut pourtant détruite
en partie pendant la Première Guerre
mondiale (occupation de 1914 à 1917)
et sévèrement touchée pendant la
Seconde. C’est son histoire, depuis
les origines jusqu’en 1914 qui est
retracée dans l’ouvrage présenté ici.

Ce livre, doté d’une vingtaine d’il-
lustrations et d’un important In-
dex alphabétique, est publié dans

la collection Monographies des villes et
villages de France, dirigée par M.-G.
Micberth (plus de 2 000 titres parus à ce
jour). « Noyon, aujourd’hui petite ville
modeste et tranquille, écrit dans son
introduction A. Baudoux, l’ancien maire
de la ville, ne se distinguerait guère de
tant d’autres cités provinciales, si la
majesté de ses monuments ne témoi-
gnait encore de son long passé tout
chargé d’histoire. Hélas ! le Noyonnais,
souvent dévasté au cours des siècles,
allait encore connaître la guerre et son
cortège de destructions : l’hôtel de ville

fut incendié le 26 mars 1918 avec sa
bibliothèque et ses archives. L’œuvre de
la Reconstitution s’efforça de faire revi-
vre ce que les armes avaient anéanti. La
municipalité fut amenée à envisager
l’édition d’une monographie de cette
ville, présentant une synthèse générale
de tous les documents connus. Seul un
historien spécialisé dans ce genre de
travaux pouvait s’aventurer dans ce
dédale aux mille détours. Noyon à tra-
vers l’histoire constitue une incontesta-
ble réussite, pour laquelle il faut rendre
hommage à M. le comte Maxime de Sars. »
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Reconstituer fidèlement le passé de la ville de Noyon, depuis les origines (chasseurs de la préhistoire,
Ligures de l’âge du bronze, Véromandues habitant des oppida comme Noviomagus), jusqu’en 1914,
année du départ du 9e cuirassiers pour Douai (en avril), en passant par l’époque gallo-romaine, les

invasions qui déferlèrent par « la trouée de l’Oise », la fondation de l’évêché... représentait un véritable
défi pour n’importe quel historien ; d’autant que nombre d’archives avaient disparu, au cours des guerres,
en particulier. C’est cette gageure que Maxime de Sars, sollicité par le maire de la cité, décida de relever.
Passionné très tôt par l’histoire de sa région et auteur de nombreuses monographies communales, il se
plongea dans les archives départementales et nationales, dans les documents des bibliothèques publiques
et dans les études publiées par les sociétés locales, compensant l’absence d’archives municipales par des
extraits qu’il avait retrouvés et par des sources qui n’avaient pas été exploitées. À force de rigueur et de
talent (les références sont soigneusement contrôlées), il retraça une histoire qui ressemblait à une épopée.
D’abord, le transfert de l’évêché de Saint-Quentin à Noyon sous l’épiscopat de saint Médard et la constitution
du fameux « quadrilatère de l’histoire », avec Laon, Soissons et Reims ; puis l’érection de la première
cathédrale (il y en aura cinq jusqu’au XIIIe siècle) dans laquelle Charlemagne sera sacré, avant les incursions
dévastatrices des Normands qui se poursuivront pendant tout le IXe siècle ; ensuite, le sacre de Hugues
Capet (à Noyon) le 1er juin 987 et la naissance de la commune, selon la charte de 1108, confirmée en 1140
(Louis VII) et 1181 (Philippe-Auguste) ; enfin, les grands moments de la place forte, contre les Flamands au
XIIe siècle, contre les Anglais aux XIVe et XVe siècles, entre catholiques et protestants (dans la ville natale
de Calvin) au XVIe , et face au prince de Ligne en 1651. Toutefois, jusqu’à la Révolution, Noyon mérita son
nom de « ville de robes » et il semble que la victoire de Bonaparte sur le Directoire ait sauvé la vénérable
cathédrale qui avait été mise en vente et qui aurait sans doute été transformée en carrière de pierre...

Réédition du livre intitulé Noyon à travers l’histoire, paru en 1942.


